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OBSERVATIONS
OECONOMIQUES & RURALES.

Du mois de Janvier 1764.

Sur les hommes.

IT A douceur de la faifon a peut-être été la
-ffi-Ä caufe de plufieurs maladies qui ont ré«
J*né dans tout le Canton pendant ce moit.
La plupart dc ces maladies venoient d'échauf-
fement, «Se elles ont emporté en certains
endroits beaucoup de monde. Apoplexie, fièvres
chaudes, fièvres putrides maux de gorge -
pleurefies, tous ces maux ont été fort
communs. La petite vérole fe manifefte dans
l'Aargau Se dans le Païs de Vaud, mais elle
Paroit être bénigne.

Sur le bétail.

Le bétail «Se furtout les vaches ne fe trouvent

guéres bien du fourage, qu'on a recueilli
Unnée dernière, Trachflelvald.

L'Air.
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L'air.

Les vents d'oueft ont foufflé pendant tout
ce mois avec violence. L'air étoit humide «Se

mal-fain : les chemins étoient devenus impraticables.

Le 23e. il y eut des éclairs «Se des
tonnères à Kirchberg. Le 28e- il y en eut auffi a

Trachfelvald.

L'eau.

Les eaux font hautes Se les fources abondai««

tes. On a pu les emploier aux arrofemens 3

car le tems étoit fort doux. Kirchberg.

Les jardins.

On trouve des boutons d'hyacinthes," de
violettes «Se de rofes dans les jardins bien
fitués. Vevai.

Les bois.

Les ouragans ont caufé dans les bois beau-'

coup de dommage fur la fin de ce mois s

d'autant plus que la terre n'étoit point gelée.
Berne: Kirchberg.

Les
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Les arbres fruitiers.

Les boutons commencent à paroître. Il
femble que les amandriers ne font pas éloignés
de fleurir. Vevai.

Les champs.

Le tems humide «Se doux a conferve aux
«ampagnes tonte leur verdure. Le feigle pouffe
fi abondamment qu'on a lieu de craindre que
cela ne lui nuife. En général on n'a pas de
grandes efpéranccs fur le produit des terres
labourées. Cottens.

• Les prés.

Lès prés font du plus beau verd, furtout
«eux que l'on a eu foin d'egaïer. Vevai s

Kirchberg : Cottens.

Les vignes.

Dn a commencé les travaux ordinaires de
•a vigne le provignement, les portées de ter-
"*e

>
«Se même dans quelques endroits la taille;

n-|ais on a été bientôt obligé de les difeonti«
nuer a caufe des pluies. On craint pour les
VgneB balles, Cottene Vevai'. Kirchbeig,

Le;
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Les montagnes.

U y a fouvent eu de la neige fur les pâturages

; mais elle n'a pas duré longtemps.

Le prix des denrées.

Il eft le même que le mois précédent à Berne,
à Vevai, à Cottens, à Trachflelvald, à Kirch-
berg. Le blé «Se le vin font à bon marché,
mais les fruits «Se les légumes font chers.

OBSERVATIONS
faites dans le mois de Février i7<*"4.

Sur les hommes.

OM a vu régner les mêmes maladies que
dans le mois précédent. Dans

l'Emmenthal elles ont été moins dangéreufes que
dans le païs de Vaud, où l'on a vu mûurif
les perfonnes les plus robuftes. Cottens :
Trachflelvald : Kirchberg. Les petites véroles
fe répandent toujours davantage dans l'Aargau
& dans le païs de Vaud, mais elles
continuent à être bénignes. Dans un très-petit
village nommé Moncheran cinquante - deux
enfans en ont été attaqués dans les mois de

Janvier
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Janvier «Se de Février. De tous ceux«là, il
n'en eft mort que deux, qui même étoient
d'un tempéramment foible. Il n'y en refte
que quatre, qui aient été exempts de cette ma«
ladie. Orbe.

Le bétail.

La quantité du fourage compenfe à peine la
qualité. On le trouve peu nourriffant. Berne.
Cottens. Il y a une maladie épidémiquc dans l'efpèce
canine. On a même obferve quelques fymp-
«omes de rage dans l'Aargau. Kirchberg.

Les oifeaux.

Le 28e. on a entendu chanter le pinçon pour
'a première fois. Berne. Le io*e. le merle
-'eft fait entendre ; la cigogne eft arrivée trois
femaines plutôt qu'à l'ordinaire. Les oies
fauvages font de retour depuis le milieu de ce
mois. On les a vu voler terre à terre, ce qui
elt pour les campagnards l'annonce du printems.
Kirchberg. A1 Vevai on a entendu le chant
des alouettes «Se des merles dès la mi-février.

Les infeües.

Les lézards & les papillons commencèrent à
le montrer le 12c On avoit déjà remarqué
auparavant plufieurs efpéces de mouches, de

176*4. m% f% p mène
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même que des efcargots. Kirchberg. Le même

jour on tua un ferpent qui étoit étendi-

au foleil. Vevai.

Les abeilles.

Le lie. les abeilles commencèrent à fortirJ
Berne. Le 12e. un effain dont la ruche étoit
en bon état, mais dont les provifions étoîcn.
«sonfumécs, s'envola fubitement «Se alla fo pofer
fur une muraille voifine. On réuffit à le
reprendre mais le lendemain il fe perdit de

nouveau.- Cet effain avoit été formé l'année
précédente de deux troupes différentes. Cottens.

L'air.

L'air a été extraordinairement doux «Se humide.

Le commencement du mois a été pluvieux,
le milieu beau «Se chaud la fin nébuleufe. On
a remarqué de la refée entre le 8e- Sx. le 24e.
Kirchberg. Le 27 & le 28, il y «ut du
tonnerre; le thermomètre étoit alors au deffous d»
tarme de glace. Vevai.

L'eau.

Les eaux ont été conftamment fort hautes.
Le U«. la fonte des neiges fit déborder TO.be.

Lu
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Les plantes.

.«
Les haïes commencent à verdoïer. Le grofé-

ber «Se le chèvre-feuille pouffent. Ce dernfer ar«
briffeau fleurit déjà dans le païs de Vaud»

Les fleurs,

Les hyacinthes Se les violettes fleurîffenti

Les arbres fruitigrsi

Les arbres avancent extrêmement ; furtout
*eux qui portent des fruits à noïaU. Ils pouf-
'£111 des boutons. On a déjà enté des cérifiers.
^'rchberg. On a vu à Berne des fleurs de cor»
Cuiller; à Montreux les cérifiers font fleluis.
^e ne. il y avoit à Vevai des amandriers en
«curs. Le 12e. on en remarqua à Cottens. A'
*** Saphorin, il y en avoit déjà au commencent

du mois. Le 20e. cela étoit général dan«

^ut le païs de Vaud, Il refte peu d'efpérance
ä une recolte abondante pour les fruits*

Les champs*

Les bleds font partout verds, forts & en
°n train (l'accroiffement. Les derniers jours

q
c= mç>i- paroiffent cependant les avoir arrêté.

n f. même difcontiuué les femaiftes des bleds
ete» dont on commençoit à s'occuper dans

P 2 quel---
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quelques endroits aux environs de Berne, Se.

qui etoit prefque finie dans le païs de Vaud.
Cottens. Le 17e. on a femé de l'orge dans

l'Argau. Kirchberg.

Les prés.

Les prés ont eu le même fort: l'accroiffement
a été arrêté partout où l'herbe commençoit à

pouffer avec force, furtout dans les endroits bien
égaies. Berne. Vevay. On foupqonne que le
froid qui furvint le 2c**c. pourroit leur avoir
été nuifible. Cottens.

Le chanvre & le Un.

Voici le prix des toiles de lin, fur les
marchés, furtout à Langenthal, où il s'en fait UH

plus grand débit. L'aune coûte

depuis à

De 80 portées, 12 btz. 2 c. 1 f btz. 2
'
c,

70 « - - - 8 - 2 - 12 - 2 -

60 - - - - 5-2-7-2-
?JO - - - - 4-2- f 2 -

40...- a - a - 4-2-

l<
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Le fil qui n'a point été leffive, tel qu'il le faut
pour des toiles coûte

depuis, jufques a
de 80 portées, 60 btz. 80 btz. la livre.

70 3î «50

60 - « 20 - - 3f «

fo 14 20 -
40 - - - 9 - - 14

Le lin le plus ordinaire vaut f bte. la livre
" le plus fin 20 btz.

Les vignes.

La taille de la vigne eft bien avancée. Le
hois eft bien différent; en général il y en a
peu, furtout dans les meilleures vignes. La
partie fupérieure du forment eft féche. Kirch»
berg. Dans les endroits où ils font verds «St

mûrs, les bourgeons font petits. Cottens. Cette
variété vient de ce que le bois a été gelé

avant que d'être mûr, par le froid qui furvint
an mois d'odobre 176*3. Les vignes de l'Aar-
pu, celles qui font fituées fur les bords des
«es de Biunne, de Morat «Se de Thun fouffri-
ïent beaucoup, au lieu que celles de la Côte&

fa Vaud ne furent point endommagées. On
a Porte dans la plupart des vignes toute la terre
qu on avoit âeffein d'y mettre.

P i Les
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Les montagnes.

II y eft tombe beaucoup de neige fur latin da

ce mois. Si elle ne fo fond pas bientôt, elle

amènera un tems froid Se dangereux. Berne.
Cottens.

-Es prix des denrées.

Comme dan«, le mois précédent, Berne»

^Trachflelvald. Kirchberg.

OBSERVAT IONS
faites dans le mois de Mars 17134.

Sur les hommes.

Es fièvres chaudes à les maladies d'échauf«
fement régnent toujours. Plufieurs

perfonnes en font mortes dans le pais de Vaud.
Cottens. Kirchberg. Trachflelvald. U y a

encore des petites vérolfs, mais elles font peu
dangéreufes. Trachflelvald. Les perfonnes d'un
âge mûr n'en font point exemptes. CotttnS»
Cette maladie fe manifefte à Berne.

les animaux.

La maladie continue parmi les chiens. I's

fçromeuçent par, trembler, comme s'ils avoient
la
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la fièvre. Ils ont une efpéce dc rhume accompagné

de toux & ils ne tardent pas à périr.
Kirchberg. Il n'y a point de maladies parmi le
bétail.

Les abeilles.

Les vents du nord toujours froids dans nos
e°utrées leur Ont été fort contraires. Plufieurs
«ffaims font péris faute de nourriture. Cottens.

L'air.

Ce mois a été froid «Se foc. Le vent du nord
& celui de l'eft ont régné affez conftamment.
Le tems étoit variable. Il y a eu fouvent de
to neige «St de la pluïe,- mais eu petite quantité.
Nous avons eu le 29e. une pluïe chaude; qui
a ranimé les plantes. Berne. Vevai. Kirchberg.
Orbe. On apperçut le f au foir une auror*
boreale. Vevai.

Le« arbres fruitiers.

La féchereffe & le froid qui s'eft fait fentif
Pe»dant la nuit a arrêté la fève, qui s'étoit
^'fe en mouvement dans le mois précédent.
Les pêchers, les abricotiers & les poiriers élevés

en éfpaliers commencent à fleurir. Berne,
farchberg. Lcs amandriers font en fleurs.To'us
les arbres promettent beaucoup. Vevai. Cottens.
** beau tems qu'il a fait fur la fin de ce mois

P 4 a
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a remis toutes les plantes en vigueur.

Trachflelvald.

Les champs.

Les bleds d'hiver font par-tout très beaux, à

l'exception du feigle, qui dépérit. Plufieurs
païfans de l'Aargau ont labouré & femé de nouveau

les champs ou ils en avoient mis. On
attribue cela au tems doux & humide des deux
premiers mois de cette année, qui a été fuivi
dans celui-ci de nuits très-froides & de gelées
blanches. U y a eu d'ailleurs beaucoup d'ef-

cargots. Kirchberg. Les laboureurs ne
pouvoient pas délirer un tems plus beau «Se plus
fee. Ils en ont profité pour femer les bleds d'été.

Le vent du nord a arrêté les progrès des
bleds d'hiver cependant fans leur faire de mal.
Cottens.

Les prairies.

Le vent du nord a auffi fait du tort au*
prairies. Celles dont l'herbe étoit la plus forte
ont le plus foufflrt. Il femble maintenant qu'elles

font entièrement fèches.

Les vignes.

On eft occupé à tailler & à labourer la

vigne. Cetravaileft pénible, parce que les pluïe«
de l'hiver Se la féchereffe que nous avons éprou¬

vée
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vée dans ce mois ont extrêmement durci la
terre. Les vignes da l'Aargau ne promettent
pas beaucoup. Les plus petits farmens, qui
ont fouffert de la gelée, font focs jufqu'à la
moitié de leur longueur. Kirchberg.

Les montagnes.

Il y a encore beaucoup déneige furies
montagnes. Berne. Cottens. Château-d'Aix.

Le prix des denrées.

Eft toujours le même dans tout le païs.

OBSERVATIONS
faites dans le mois d'Avril 176*4.

Sur les hommes.

^L régne dans le pais de Vaud, l'Aargau Se

**¦ l'Emmenthal les mêmes maladies que nous
avons annoncées dans les mois précédents. La
petite vérole fait des progrès dans la capitale.

Les animaux.

Les chiens font encore attaqués dans l'Aar-
«."»u de la maladie dont nous avons parlé.

Les
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Les oifeaux.

Le premier du mois on a vu des hirondelles
à Berne Se à Kirchberg. On a entendu le coucou

le 6e. Le roffignol fo fit entendre à Orbe
le 13e. «Se à Kirchberg le 24e.

Les abeilles.

Il a fallu donner aux abeilles de quoi fc nourrir
; elles n'ont commencé à travailler que vers

le milieu dece mois: mais elles font maintenant
fort appliquées à leur ouvrage. Berne. Cottens.

L'air.

Il y a eu dc grandes variations dans l'at-
mofphére. Le 10e. il neigea fur les montagnes.
Le I6*e. la neige defcendit dans la plaine. Le
19e. elle tomba en plus grande quantité qu'elle
ne I'avoit fait de tout l'hiver. Il y en avoit
deux pieds fur les montagnes, & près d'un pied
dans les vallées. Trachflelvald. Kirchberg.
Orbe. Les vents ont été changeans, fouvent
lo baromètre étoit bas. Il a fait froid «Si humide
mais les derniers jours du mois ont été, comme
les premiers, beaux & chauds.

L'eau.

Le 14e. il y eut une grande inondation ài

Orbe. Le 17e. les eaux groffirent «Se inondè¬
rent
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rent les campagnes de l'Emmenthal. Dans l'Aargau

elles entraînèrent des ponts de pierre, &
cauférent un dommage confidérable. Trois
maifons ont été emportées à Buchs. Ces dê-
bordemens ont duré jufqu'au 23e.

Les jardins.

Malgré le froid, les plantes croiffent affés;
Le 20e. on a eu les premières afperges. A
Château d'Aix on a commencé en même tems
* travailler aux jardins «St aux chéneviéres.

Les arbres fruitiers,

^
Les pêches & les abricots en efpaliers fleu«

l"iffent à Berne. Le 7e. on en a vu à Kircb-
berg qui étoient fleuris en pleine terre. Les
céiifiers font tous en fleurs au païs de Vaud.
Sur la fin du mois les poires hâtives ont fleuri
dans l'Aargau. On a de grandes efpéranccs de
Voir réuffir les poiriers Se les pommiers. Vevai
Se Cottens. La fleur des noïers avoit déjà palle
fur la fin du mois à Vevai.

Les champs.

Les bleds d'hiver font beaux. Berne.
Trachflelvald. Orbe. Dans l'Aargau & dans le païs
de Vaud, ils ont beaucoup foiiffert de l'humidité

«Si du froid. Il y a beaucoup de mauvaifes
fmbes. Kirchberg. Cottsus. Les blsds d'été ont

été
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été retardés jufques à la fin du mois à caufe
des mauvais tems.

Les prairies.

Les campagnes qui commençoient à verdoïer
ont été fort endommagées par les neiges. Berne.
L'herbe continue à croître dans l'Aargau, mais
elle elt rare. Dans les endroits dupais de Vaud,
où il n'y a pas eu de neige, les fourages ont
«extrêmement l'ouffert des blanches gelées, fur-
venues le 2IC. «Se lp 23 e. Les prairies balles St
les marais ont été longtems fous l'eau. Orbe. Les
prés artificiels commencent à pouffer. Berne.
La luzerne a été endommagée par le froid. Kirch-
berg.

Les chanvre & le lin.

On a femé ces deux efpéces de plantes dans
l'Aargau dès la première femaine de ce mois
& dans le païs de Vaud feulement la dernière.
Les infetftes s'attachent au chanvre. Kirchberg.

Les vignes.

Sur la fin de ce mois, les boutons qui le font
ouverts dans les jeunes feps montrent une affés

belle apparence. Vevai. Cottens.

tes
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Les montagnes.

Sont couvertes de neige.

Le prix des vivres.

Eft toujours le même. Les chevaux «Se les
bêtes à corne augmentent de prix. TrachfeL
'nald.

OBSERVATIONS
faites dans Je mois de Mai 176*4.

Sur les hommes.

La petite vérole enlève un grand nombre
d'enfans dans l'Emmenthal. Il paroit qu'elle
dévient plus dangéreufe dans le païs de Vaud;
mais les fièvres malignes fe calment.

Le bétail.

Eft exempt de maladies.

Les infleties.

Ont fait partout beaucoup de mal aux arbres.
H me.u? lesa d'abord attaqué, «Se elle a bientôt
ete luivie des fourmis qni fe font attachées aux
Pêchers, aux rollers & aux pieds de fureau.

Une
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Une multitude prodigieufe de chenilles a ravagé
les pomiers & les pruniers. Berne. Trachflelvald.
Vevai. Orbe. Les jardins & les prairies ohe

encore été en proie aux vers d'hanetons, aux
pucerons Se aux fauterelles.

Les abeilles.

Ces infectes Ci utiles ont commencé de très
bonne heure à effainer. Berne. Il y a beaucoup
de jeunes effaims, extrêmement forts. Les
abeilles travaillent avec ardeur. Birne. Kirch«

berg. Orbe. Cottens,

L'air*

Le tems n'a pas été fixe. Le commencement
du mois étoit beau & chaud, le milieu humide*
la fin féche & froide. D'abord on a eu de fortes
rofées, enfuite de la pluïe, «Se enfin des gelées
blanches. Le I*"e. il tomba une forte grêle
venant du fud oueft qui affligea différens villages««

Belp, Munfigen Weyl, Hochßetten, Signait-
Lctngnau, frub, Sec. Le i6e. on eut des

tonnères «Se des éclairs au fud elt. Une colomne
de gièle s'étendit depuis le lac de Joux jufqu'à
Fetraflelix. Orbe. Le tonnêre s'ell fait entendre

fréquemment fur les montagnes. Berne* Cottens*.

Veaß.



OECONOMIQ, & RURALES. 239

L'eau.

Les eaux font hautes, Se les fources
abondantes. Berne. L'Orbe eft fortie de l'on lit.

Le; jardins.

Les jardins font beaux ; mais ils fouffrent
beaucoup des infectes. Berne. On a des arti-
chaux à Cotte?ts. Les afperges hâtives font
gelées. Les mûriers Se la vigne pouffent des
feuilles. Les fruités de jardins fleuriffent le 5e.
x^erne. La féchereflè nuit aux jardins dans le
païs de Vaud. Cottens.

Les arbres fruitiers,

La fleur* des pomiers a paffé. Les vers qui
y font éclos, dévorent maintenant ces arbres.
Berne. Kirchberg. Dans l'Emmenthal, les pommes

promettent auffi peu que les poires. La
fleur des dernières eft paffée, elles commencent
à nouer. Berne. Les cérifiers ont extrêmement
fleuri, mais les cérifes font attaquées des vers
Se elles tombent. Berne. Kirchbsrg. Orbe. Dans
les endroits du pais de Vaud, où les arbres ont
«euri avant les pluies, on el'pére d'avoir beaucoup

de fruits. Les noïers furtout ont la plus
belle apparence. Orbe. Il n'y a point de prunes ;
mais on trouve quelques pruneaux. Berne.

Let
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Les forks.

La plupart des arbres n'ont pouffé des feuilles

qu'au commencement de ce mois, «Sr prefque

tous à la fois. Le froid «Se la féchereffe ont
arrêté la fève. Le frêne fouffre beaucoup de

ces mouches qui s'attachent à fes feuilles. Elles
font de l'efpèce des cantarides.

Les champs.

Les bleds d'hiver font beaux, quoiqu'ils
paroiffent encore bas Se qu'ils n'aient guèrestale*.
Berne. Il en eft de même dans le pais de Vaud»
où ils ne font point épais. On a apperqu le 5e. à

Kirchbeig des épis de feigle ; peu de jours après
il en a paru à Cotteti}. Cette forte de grain de

même que l'orge a fleuri par un tems foc.

L'épautre a pouffé des épis le 17e. dans l'Aargau.
Le 2<,e. il y avoit des épis de froment dans le

pais de Vaud. La féchereffe incommode beaucoup

les bleds d'été, moins dans les vallées que
dans la plaine, ou fur les hauteurs.

Les prairies.

Les prés fe font ranimés, il y a beaucoup
d'herbe, il ne paroit pas que la »elée l'ait
gâtée. La dernière femaine du mois on a
commencé la recolte des foins dans le païs dé Vaud.

On aura beaucoup de fourage. Vevai. Cottens-
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Les prairies artificielles profpérent extrêmement.
Ou a commencé le 22e. à les faucher. Berne*

Le chanvre & le lin.

Il y a dans cette forte de production une grande
variété, qui vient de la manière dont elle a

«te femée. Berne. Dans l'Aargauii a fallu femec
deux fois prefque toutes les cheneviéres. Les
Pucerons avoient dévoré la première femence.
On fe plaint dans le païs de Vaud que la féchereflb
empêche les progrès du chanvre «Se du lin, qui
•ft prefque partout fort court «Se très rare.

Les vignes.

Les vignes de l'Aargau ne montrent pas beaucoup

de raifins. Dans le païs de Vaud on compte
fur la moitié de l'année paffée. On les trouve

médiocres à Orbe. Les petits feps n'ont rien
produit, les plus beaux ne rapportent guéres, les

grappes font petites. Cottens. Sur la fin du mois
on les voit s'augmenter par tout. On fe plaint
par tout dans le païs de Vaud de la difette
d'ouvriers «Se de la cherté des échallas. Les
Uns «Se les autres coûtent le double de ce qu'on
«n paioit il y a vingt ans. Les vignes ont été
labourées pour la feconde fois.

ï-7^4. m. p. a
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les montagnes.•ö'

Les hautes montagnes font couvertes de neige.
Elle a quitté les balles plus tard qu'à l'ordinaire,
ce qui a retardé les Vachers. L'herbe n'a pas
pu croitre à caufe de la féchereffe.

Le prix des denrées.

Le prix du grain a un peu augmenté dans tout
le païs, cependant il eft encore très médiocre.
La paille «Se le fourage font à bon marché ; 1»

beurre & le fromage font chcrs.Le bétail, furtout
les bèus graffes font à un prix excelïif. Les
marchands du canton de Bâle achettent beaucoup
de vaches, qu'ils tranfportent en Allemagne.

OBSERVATIONS
faites dans le mois de Juin 1764.

Sur ks hommes,

tL y a encor« dans l'Emmenthal des fièvre**
chaudes Se des fièvres putrides ; elles ont

«importé fubiteroent plufieurs malades d'ans I-

païs de Vaud. La capitale eft encore affiig°e
de la petite vérole ; qui dévient plus dangéreu**'
dans Y Emmenthal. Il n'y a point de maladie55

dans l'Aargau-
Lit
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Sur le bétail.

La gourme éft générale parmi les chevaux ;
*lle n'épargne pas même de vieux ch-vaux, qui
«'ont déjà eue. B«-;/*.

Les infletiei:

Les bänctons du mois de juîh (fcarabcu?
•Öinor) ont fait autant de mal que l'année pré«
cedente. Ces animaux ne fotte-ils pas fujets
ar|x mêmes changemens que les hanetons de Mai?
Pu pa.fcnt ils plus promptement d'un état à l'an-
*re Les poux de bois ou la nielle ont fait périr
plufieurs pêchers. Les fourmis fe montrent péti
fout «n grand nombre. Le \~c. les chenilles:

Claquent les aibrcs fruitiers & les arbriffeaux ;
tandis que les vers & les taupes-grillons ou
jardinières ravagent les potagers «Se les prairies«

tes abeilles,

Ce n'eft que dahs ce mois qu'elles Ont effainé
dans PAargaU. Plufieurs ruches ont effainé
tfciix fois. Les effaims font nombreux «Se trâ-
vaihent beaucoup. Kirchberg. Cottens-. Ehvitot.

r
*^* J,ean °n a été obifee de mettre des hauf-

j*js à un effaim qui avoit effainé le ioe. Mai :
« faut remarquer cependant qu'il étoit placé
"ans mie ruche à l'éculfoi l'equi font plus petit'-
Hue les ruches ordinaires.

Q. 3 L'a-
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L'air.

Le commencement du mois a été froid & Ceci

Le io & le u il tomba prefque dans tout le pais
une pluïe chaude «Se fertile, qui fut fuivie d'un
beau tems. La pluïe «Se les rofées revinrent fur
la fin du mois. D'abord le vent fut au nord St

enfuite au fud. Le 23e. il y eut à Orbe une très-
forte pluïe, mêlée d'un peu de grêle, qui dura
environ deux heures. Le 26"e. il y a eu de la

grêle à Genève. Le 28e. le pais de Vaud effui»

un orage terrible. Il dura depuis deux heures

après midi, jufques au matin du jour fuivant.
Depuis Laufanne «Se Morges il tra verfa la lac du
côté de Genève. Toute la campagne fut
couverte de grêle. Cottens.

L'eau,

Les fource", qui avoient été jufqu*icî fort a*
bondantes, commencent à diminuer. Les
torrens au contraire fo font accrus par la fonte de«

neiges, & ils ont caufé beaucoup de dommage
Berne. Les pluïcs chaudes ont accéléré la font**
des neiges. Les innondations ont fait beaucoup
de mal furtout dans les Bailliages d'Aigle, de
Reiche & de Vevai. On ettime foaoo liv. la perte

que l'on a faite dans le vignoble de Corfier. L*
pluïe a toujours été mêlée de grêle. Vevai.

ItS
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Les jardins.

La grande chaleur a multiplié les infectes.
Les plantes ont été tellement hâtées qu'elles font
toutes montées en graine. Les racines font
belles.

Les arbres fruitiers.

La féchereffe, les hânetons,les vers ont fait
de grands ravages. Berne. Kirchberg. Traehfel-
tiald. Il relie cependant encore du fruit dans le
pais de Vaud. Les noix tombent. Les chatai-.
guers font en fleurs. Cottens,

Les forêts.

Les hêtres font chargés de faine. Les chênes

ont beaucoup de glands. Les chàtaigners,
les pins «Se la meléle réuffiffent fort bien aux
environs de Berne, dans les terres graffes mêlées

de fable. Ne devroit - on pas confeiller la
«ulture d'arbres fi utiles Berne.

Les champs.

Les bleds d'hiver, dont la fleur a paffé pat
j"nh«au tems, font magnifiques. Les terres
légères St fèches ont d'abord un peu fouffert;
mais for la fin du mois elles fe font remifes. Les
ouragans ont fait verfer quelques champs. Le
•'S«, on commença à faucher l'orge dans YAar.

Q.3 «§«"*
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lau. Le 2caC on en fit autant dans le païs de

TajutL La, bleds d'été ont été endommagés par la
féchereffe. L'avoine femée fous rn'i'e l'a mieux
foutenue que l'autre, auffi eft - elle beaucoup

fiius
belle. La gelée a fait du mal à la fleur cfo

èigle. Les dernières pluies ont ranimé toutes
les plantes, & augmenté rçfpéranced'uneriche,
moiffon.

l$S prés,

La récolte du foin a été très belle dans tout
le païs; mais elle a furtout réuffi à I'enttHir de
la capitale. Il y a eu moins de foin que l'année?

dernière, mais le fourage fora beaucoup meil«
leur. Les prés teCs «Se gras ont donné plus d'her«
be que ceux qui étoient bien égaies. Berne-
Trachflelvald.

Le chanvre & le lin.

Ont beaucoup foiiffert de la féchereffe. L'uri
Se l'autre eft mince «Se court. Berns, Kirchberg-
Ccitens,

tes vignes.

Le «5«. les vignes ont commencé à fleurir au*
(environs de Vevai : le 13e. à Cottens : le 16e. à

Hirchherg : le 18e. à Orbe. Le beau tems a fai«

pafler la fleur promptement & prefque partout
a.. |a fois,, l'eus les travaux ont pu fe faire dan«

la
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la faifon convenable. Ce qui fait qu'on efpcre
toujours plus une belle récolte.

Les montagnes.

La neige a dïfparu. Le froid 8e la féchereffe
a empêché jufques ici l'herbe de croître. Les
troupaux n'ont pu monter dans les lieux
médiocrement élevés qu'à la fin du mois. Berne.
Cottens. Les dernières pluies ont ranimé les

Pâturages.

Le prix des vivres.

Eft toujours à peu près le même.

a 4 OBSFR
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y,-»»«^S*» ^s*» >a<¥»•$•»• ^?i?«in'*** g|

OBSERVATIONS
* M E T E O R O L O G 1 0,'U E &

£« Janvier 1764.

BAROMETRE.
Sa plus grande hauteur.

A Berne le 4.
à Orbe le 4.
à St. Cergues /it? 4 - f.
à Cottens /<? 4.
à Vevai le 4 «Se f.
à Trachfelwald /e 4.
à Kilchberg & 4 & f.

pouces lignes

26*

27
24 IO

9 *

26*

26
26
«6

7
9
3

Son plus grand abaiffement. Variation.
Hg; lig.pouces

ABerne le 31. 25
à Orbe le 19. 26
à St. Cergues le 19 24
à Cottens /e 20. 2f
à Vevai le 19 22 «St 31. 26
à Trachfelwald le 20, 2f
à Kirchberg /e 19. 2?

n «

ï
81

ioï

10
10.I
9Ì

io£
9

12

lof
TER-



METEOROLOGIQUES.

TERMOMETRE
Sa plus grande dilatation.

Â Berne le i.
à Orbe le i.

/.

«i St. Cergues le «5 Se 7.
à Cottens len.
à Vevai le 1.
a Trachfelwald le r".

à Kilchberg le 1.

-H9

degrès.

5

I fS
|

Sa plus grande condenfation. Variation.'
degrés.
o
Î6
£ •

Hl
ABerne le ¦$¦.'

à Orbe /e f. J

o
àS.Cerg./«'16.17.21.22.23. 11

o
à Cottens le 12.

à Vevai le f 8c 13.
s

à Trachfelwald /<? 23.' 16
s

a Kirchberg le ç. 1?

10
s
10Ï

degrés.

I?
I2|
IO

IO!

ni
17

«ri

SOMME
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SOMME

des degrés de chaud.

A Berne
à Orbe
à St. Cerg,
à Cottens
à Vevai
àTrachfel
à Kilchb.

matin, midi, fluir-

3

s

SOMME
des degrés de froid.

matin, midi, floir,
3 3 172^26?
*-33!if7i2if
33^248 327*
2491 190.| 2281;
212ÌI26J 188I
316J 210 300»
262 i 244 j »2«*

EAU DU CIEL.

A Berne
à Orbe
à St Cergues
à Cottens
àVcvai

fauces, ligues, points.

4
4
7
S

3

6

II
IO
2

I

7
6
3

o
*

if»
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En Février 1764,

BAROMETRE,
Sa plus grande hauteur.

fouets. A&j.ff.
ÀBerne le 26 lof
àOrbe k zz. 8c 23. 27 1?
à St. Cergues le 13. &21« 24 "ïICottens le 21. Sz 22. 26 %{
à Vevai /«? 13. «&22. 26 II ;

a Trachfelwald le 13.8c 29. 26 4 :

à Kilchberg le 14. 21. «St 22. 26

Varii

io|
Son plus grand abaiffement. itien.

pOKCts. hg, lis.
'fr Berne le %-
à Orbe/s 1. 2. 29. 26

ni i

riï2
u St. Cergues» le 29. 24 I IOÎ-
à Cottens/«? 1. 8c 2. 2f 9| 1*1*
à Vevai le i, 2. & 19. 26 io£
à Trachfelwald. le ', 2f 3 13

1 12à Kilchberg le 1. «T loi«

THER«
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THERMOMETRE.

Sa plus grande dilatation.
degrit.

ABerne le
3

e
â Orbe k 3. 13. i f. 19. & 20. a|
à St. Cergues le if.
i. Cottens le 13. &if. ij
à Vevai & 13. «Se if, ï
à Trachfelwald/e 16, 1

5

à Kilchberg/e 1 f. **

Sa plus grande condenfation. Variation.'

degrés. degrés*

À Berne

à Orbe

à St. Cergues

à Cottens

à Vevai

à Trachfelwald

4 Kirchberg

SOMME

s
16 16
s
19 I6l
0

5*1
s -

12

"1
12I

e
18 19!
e 1

17S
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SOMME SOMME

des degrés de chaud., des degrés de froid.

matin-midi, floir. matin, midi, floir.
A Berne fl

à Orbe
à S. Cergues
à Cottens
à Vevai
à Trachfel.
à Kilchberg

i
i

327 123 270!
32f' 208 3045
240 157 207
216 93ïl6"ï
-307! I22Ì278
267 174 240

Â Berne
à Orbe
à St. Cerguçà
à Cottens
à Vevai'

EAU DU CIEL.
fonces, lignes.

Ä

5
il
A

8

2
3

4

fàusti

7
7.

U
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En Mars 176*4.

BAROMETRE.
Sa plus grande hauteur.

A Berne UtX- 16.&Z17
fouces.

i 26
lignes.

à Orbe/* if- 27 X

à St. Cergues le 1 f.
à Cottens le if.

34
26

II
8

à Vevai le 1 f.
à Trachfelwald le 1 f.

26
26

10»
4

à Kilchberg le 15. 26 il
Son plus grand abaiffement. Variation*

•

A Berne/m.
fouces.

25 II
à Orbe les. 26 I 12
à St. Cergues le 1. 8c 3,
à Cottens le 1. «fe 3.
à Vevai /V 1.

24

26

1
2

9
O

II
ici

à Trachfelwald le 1. 2Ï 3 13
à Kilchberg le 1. »T 9 14

THER-
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THERMOMETRE
».

Sa plus grande dilatation»

degrés

A Berne le 31. 4
s

«I Orbe /i?3i. 4* ¦

à St. Cergues le 27. f.

a Cottens le 31» £
à Vevai /e 31. 4*
à Trachfelwald /V 3 r,' 4
à Kilchberg le 30,8c 3 i. 3

s

Sa plus grande condenfation. Variation.

degrés. degrir.

ABerne

à Orbe le 2.

a St. Cergues

Cottens

à Vevai

à Trachfelwald

à Kilchberg

*8. 22
•
14 18
«
20 20
s.

Ml M".
«
Î3 I7Î
£
17 21
S

If 18
«MDMMS



'
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SOMME SOMME

des degrés de chaud.

matin, midi-floir.
A Berne
à Orbe
à S.Cergues
à Cottens
à Vevai
à Trachfel
à Kilchberg

S

9Ì
8

7.

des degrés de froid.

matin, midi, floir.

I3983I71Î31**292 158S243.
43 3 310 397-1

298!189 249Ì
27I3I12320Ç
359 177-34""
323 1972274

EAU DU CIEL.

A Berne
àOibe
à St. Cergue?
à Cottens
à Vevai

louses, lignes.

8

4
il
4
v.

pointsl
1

6
1

4

F«
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In Avril 1764.

BAROMETRE.
Sa plus grande hauteur.

fonces, lignes.
A Berne le 3. 26 9
à Orbe le 2. 3. &4. 26 11
à St. Cergues le 3. 24 10*
à Cottens le 3. & 4. 26 7
à Vevai/«? 2. 3. <&4. 26 8i
à Trachfelwald /«? 2. 3. & 4. 26 2
à Kilchberg le 3. & 4. 26 9

Son plus grand abaiffement. Variation.1

fouces lig. lig,
A Berne le 9. 10. & 11. 25 11
à Orbe /e n. 26 i£
à St. Cergues /t? 9. «Se 10. 24 1

à Cottens le 9. 25 Si
àVevaU«? 9. 10. «& 11. 2Ç n§
à Trachfelw. le 9.1 o. 8c 11, 25 3

a Kilchberg /> ï®. & 11. 2 f n

10
-o*
94

10J
9

II
I<*

-7*4- HL P* B TER-
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TERMOMETRE.

Sa plus grande dilatation.

degrés»

A Berne le 30. 8

à Orbe le 4. «
à St. Cergues le ç. «& 2f. 5
à Cottens /«? 30. 3 s

à Vevai & 4. & 30. 45
5

à Trachfelwald k 30. «7

s
à Kirchberg /«? 30. «r

3

Sa plus grande condenfation. Variation.

degrés. degrés.

A Berne 13

à Orbe 9
£

a St. Cergues ' 14
«g

à Cottens 1 o

à Vevai 8*

à Trachfelwald 11Î 17Ì

à Kilchberg 10 I 16
SOMME

21

I4Î

13*

13
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SOMME
des degrés de chaud.

matin, midi, floir.

A*A Berne
à Orbe
à St. Cergues
a Cottens
«Vevai
à Trabhfelw.
«Kilchberg

40

il11

41. s
27 3

42! 2

SOMME
des degrés de froid.

matin, midi, floir.
267Ì 47 163
170Î- SO II8|
273x1781276*
180J 78 123$

(141 3-1 87-*

209 65t 176J
206 fÇ 123»

EAU DU CIEL.

A Berne
à Orbe
à St. Cergues
à Cottens
à Vevai

foucet. lignes, f-initi

4
10

f
5

8

4
3

1

4
9
2

u 2 tè
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En Mai 1764.

BAROMETRE.
Sa plus grande hauteur.

fo««.r /fc.

A Berne le 6. 26 IO
à Orbe le 6. 27
à St. Cergues le 6. 8c 7. 24 IO
à Cottens le 6. 26 8
à Vevai le 6. 26 £
à Trachfelwald le 6. 26 3
à Kilchberg le 6. 26 IO

Son plus grand abaiffement Variation.

fouces. »g- %,
A Berne le 16. 8c 17. 26 3Î H
à Orbe /e 1. 8c 16. 26 6 6
à St. Cergues le 12.8c 17. 24 4f fi
à Cottens & it. «Se 17. 26 li 6i
à Vevai le 16. & 17. 26 2* 6Ì
à Trachfelwald le 1. 2? 7Ì 7f
à Kilchberg le 12.16.8c 17. 26 3 7

TER-
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TERMOMETRE.
-Sa plus grande dilatation.

ÀBerne le 8.9- 10.&27.

à Orbe le 27.

à St. Cergues le 6.

à Cottens le 24. & 27.'

à Vevai/«? 2 6. &27-
à Trachfelwald le 8.

-1 Kilchberg /1*27.

degré»

II
5

12
«

9%

12"
5
II
«5

Sa plus grande condenfation. Variation.

degrès. degrés.

A Berne le 3.

àOibe le 3-

à St. Cergues k 2. & 13.

a Cottens /«? 2.

a Vevai /«? 3.

a Trachfelwald /t? 3.15.4.
a Kilchberg k 4.

2
10
s
4Î

7
o

£1

,6|
17

I3i
17

18

SOMME
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SOMME S

des degrés de chaud. des

matin, midi, floir.

ABerne i 2iz\ 36Ì
à Orbe 23r|228f 73*
àSt.Cergues 7 «H 12Ì
à Cottens 27 i68i 73i
à Vevai 42 2407 143-3-

à Trachfelw. 1 \\ 178Î 28Ì
à Kilchberg 33ï-si7 82j

OMME
degrés de froid.'
matin, midi, floir.

ii3~ oa-îS
27« o 9I

II2x 22 8®5
16 2 SÌ
18 O li
487 3 29$
26 o 8*

E A U D U

A Berne
à Orbe
à St. Cergues
à Cottens
à Vevai

CIEL
fouces. lignes, feints

4 1

6
2 I
1 1

2 IO 3

Ti

s"
TS

B;



METEOROLOGIQUES. asj
En Juin 1764.

BAROMETRE.
Sa plus grande hauteur.

fOUtCS. lig.
ABerne le 13. 8c 14. 26 Si
à Orbe le i<*. 26 11

àSt.Cergues le \\. iç. 16. 17.

23. &24. 24 82
à Cottens le 14. «S: 15, 26 6
à Vevai le 7. %. «Se 14. 26 7
à Trachfelwald le 14. 26 2
à Kilchberg le 15. 26 Si

Son plus grand abaiffement. Variation,1

fouces. lig. .%.'
ABerne le 10. 26 4 4-3
à Orbe le 2. 3.10.11. «Se 28. 26 7 4
à St. Cergues /«? 3. 4- 10. «Se 11. 24 -$ 3
à Cottens /1? 10. 26 il 4Î
à Vevai /* 28. *"*6* *- 5
à Trachfelwald le2. 3. & 10, 25 8 6
«Kilchberg k 10. 26 3ï 9,

TER-
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àà OBSERVATIONS
TERMOMETRE.

Sa plus grande dilatation.

drgrbl
A Berne fe 18.&23. 17
à Orbe le 22. i6j
kSt. Cergues le if. if. & ig., ir
à Cottens le 23. 14.5

01

a Vevai fe 33. i6|
à Trachfelwald fe 23: -°f

à Kilchberg fe 23. i<*"|
Q

Sa plus grande condenfation. Variation^

degrés- degrés.
c

ÀBerne fei,' 9

à Orbe fei. 4. & f,' 4
a

à St Cergues fe 4. iis
à Cottens fe 4. 4^

o
2) Vevai fe 4. 4j

o

o

'.>

à Trachfelwald fe f. 7
o

20|

22

i8|

22

21Îà Kilchberg fe 1. 5

SQMMÊ



METEOROLOGIQUES* «ff
SOMME SOMME

des degrés de chaud, des degrés de froid.

midi, floir. mutin, midi, floir.mtTM.
« Bertie 27*31° 9f
a Orbe 79i304*i39l
«St.Cergues f7ÌM8| 7Ti
'Cottens 101I240 140
* Vevai i2f 317 âo 1

Trachfelw; ff 23Ü 90
* Kilchberg iof 270^138Ì

60 1

22 o
6*3 ifIf o
18Ì o
37 4
23 o

19
4

57
8
1

27
8i

ÈÂU DU CIEL
A Berne
à Orbe
à St. Cergues
* Cottens
* Vevai

fonces, lig. foints.

1 f 9
4
f
4
f

f
8

f
7

2W ÎÎL i7fi. S INDÎCf
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